Æ» 


produit ue chaque semaine 
la nvuvelle 


ent d'une 
des cordes 


Mais on -est loin d'être rassuré 
pôur l'avemr, attendu que le 
nial est dévenu cancéreux. Dieu 
véuille que toutes ces alarmes 
sôient vaines ! 


S—— 


EMIGRATION ET COLONISATION 


Nous trouvons dans le Journal, 
de Montréal, la note suivante : 

M. Gouin affirme que depuis 
10 ans, 80 pour cent de notre po- 
pulation a quitté la province. 

“Et la “ Patrie” viendra nous 
dire qu'il n'y « plus d'émigration!” 

M. Gouin est l’un des membres 
du cabinet provincial de Qué- 
bec. Son affirmation ne peut 
êtré traitée légèrement. Et pour- 
tant, nous hésitons à la prendre à 
la lettre ; ce serait trop triste ! 
Réduisons-la d'an tiers. Il res- 
terait 20 pour cent de la popula- 
tion de Québec qui aurait quit- 
té le sol natal depuis 10 ans. 

Où sont-ils allés, ces 20 pour 
cent. Pas ici, assurément. Ce 
que nous avons reçu n'atteindrait 
point an pour cent ! 

C'est aux Etats-Unis que s'en 
vont toutes ces familles. 

Nous ne prétrendrons pas que 
l'on aurait pu, même avec des 
eflorts sérieux, diriger sur des 
terres nouvelles, soit dans la 
Province de Québec, soit dans nos 
prairies de l'Ouest, cet énorme 
contigent de population. Mais 
nous croyons pouvoir affirmer 
qu'au moins la moitié aurait 
pu être gardée dans les limites 
de notre patrie! Cinq pour cent 

(aurait pu être dirigées vers le 
Manitobs ou le Nord-Ouest. 
ce n'eut pas été une perte pour 
Québec, puisqu'ils sont partis 
tout de mème pour d'autres cieux. 
Mais il faut bien l'avouer, les ef- 
forts manquent en beaucoup 


 d'endroits, et la bonne volonté 


dans quelques autres 


# FÆ Il est des hommes qui vont 


à prétendre qu'il vaut 
x Jl'émigration de Québec 
Etats-Unis que vers le Ma- 
C'est renversant et dé- 
e1 au possible. Mais 
proposition, nous l'avons 


Et 


Il est possible que l'Irlande 


nous en vanter. 
——— € 0 ©—— 


LA COMMISSION DES SCRIP 


rai 
révolte ouverte les victimes de 
cette politique, tracée et adoptée 
sous l'influence de l’affolement 
et du courroux. 

M. Chamberlain cultive l'a- 
mitié des Etats-Unis. (Croit-il 
en vérité que sa nouvelle politi- 
que va Jui concilier la popula- 
tion irlandaise de ce pays, si in- 


La Commission des Scrip, qui 
devait siéger le 28 oct. à Winni- 
peg, pour considérer les recla- 
tions des Métis da Nord-Ones, a 
été ajournée au 80 novembre. 

fiuente ? 


LES DESSEINS DE M. CHANBERLAIN 
À considérer froidement les 


M. Chamberlain devient de|-omplications dans lesquelles M. 
plus en plus irrépressible et in-|Chamberlain a déjà précipité 
quiétant. Si ces collègues du gou-|j'Angleterre, et celles qu’il sem- 
vérnement n'y mettent le holà,|}je lui préparer encore, on se 
cet homme mettra la perturbation | Jemande si cet homme a vrai- 
daas tout le royaume et jettera| nt jes talents politiques qu’on 
l'Angleterre dans les aventures | roc plu généralement à lui re- 
les plus risquées. connaitre. Possédé d’ambition et 

Il « fait maitre cette politique d'énergie, il semble mener Île 
d'impérialisme dont les colonies gouvernement anglais, mais il a 
ne veulent point, du moins telle}; empire en 
qu'elle se dessine maintenant. Le| d'horizons chargés d'’orages. 
voilà maintenant qui parle d'infli- 
ger à l'Irlande de nouvelles humi- 
liations par de plus grandes res- 
trictions du droit de discussion 
dans les Communes et par une 
réduction du nombre des dépu- 
tés de ls patrie d'Oconnell. 

Pour justifier ses desseins M 
Chamberlain allègue que les dé- 
putés Irlandais se montrent in- 


ou l'opinion publique le forçât à 
contenir son grisou. 


PRINCIPE IMMUABLE 


té. 


YOUS NETES PAS MALADE MAS 


NOUS VOUS SENTEZ MISERABLE 


Presque tout le monde semble se plaindre plus ou moins à 
ceite saison de l'année. Vous sentez le besoin de quelque tonique 
ve redonner une force et une énergie nouvelle à votre systène. 

ous ne dormez pas bien et vous souffrez plus ou moins de mal 
de tête et de dyspepsie. Ilse peut que vous soyiez découragé 
et épuisé. et que vous considériez les dnobe quotidiens comme 
un fardeau. Les moindres choses vous fatiguent et vous irritent. 
Vons n'êtes pas malade mais, il vous manque la vitalité nécessaire 
à la santé et au bonheur. 

Il y a aujourd'hui une préparation qui accomplit des mer- 
veuilles comme restaurateur et renforcissant des nerfs, et c'est le 
Dr Chase's Nerve Food. Il est différent de tous les autres remèdes 
que vous avez essayés auparavant, car au lieu de ruiner les tissus 

u corps il les reconstruit et fait circuler dans le système une vie 
et une vigueur si intenses qu'il fait disparaître toutes les souf- 
frances, faiblesses et irrégalarités. Il est surprenant de constater 


combien sont nombreux les gens qui emploient ce grand remède- | 


aliment. Un essai de quelque semaines vous convaincra de son 
singalier mérité. 


Dr Chase’s Nerve Food 


50 cents la boîte, 6 boîtes pour $2.50, chez tous les marchands, 
ou envoyé frais de poste payés par Edmanson, Bates & Co. To- 
ronto. . 

Aux Etats-Unis, le “ Dr Cnas'es Nerve Food ” est vendu sous 
le nom de “ Dr Chase's Nerve Pills ” et fabriqué uniquement per 
la “ Dr À. W. Chase Medicine Co”, Buffalo, New-York. Méfez- 
vous des imitations. 


serait temps qu'une main ferme 


LES PILULES DE LONGUE 
VIE DU CHIMISTE BONARD 
purifient le sang dont la pureté 
et la force constituent le prin- 
cipe immuable de la vraie san- 


Chemises blanches, ?5 0. 81.4 
has Ta De Feu 
cols, ous styles, CT cu. e. SN 


localité. I 


de maître de poste, sans l’aver- 
tir, sans enquête, sur une simple 
pétition de quelques personnes 
du parti libéral, désireuses d’avan- 
tager un ami, M. Creighton 
vient d’être démissionné de son 
emploi. 

Cette scandaleuse conduite de 
M. Malock, à l'égard d'un 
des hommes les plus populaires 
du comté de pné-eh Norfolk, a 
provoqué une indignation géné- 
rale “La créature du parti libéral, 
mise si prestement à la place de 
M. Creigton, est un ancien négo- 
ciant de Cypress River qui a dû, 
LLS quelque temps, quitter les 
affaires. 

Il faut que pendant son 
éloignement des affaires commer- 
ciales, ce remplaçant improvisé 
ait rendu de hien importants 
services au parti de MM. 
W. Laurier et Mulock pour qu’on 
l'en récompense de cette façon. 

Si le parti au pouvoir à Otta- 
wa croit qu'il fait ses affaires 
politi en frappant de tels 
coups, A se -iet le doigt dans 
l'œil jasqu'au conde. Cet acte 
étrange enlèvera au parti qui 
vient de s’en rendre coupable plus 
d'adhérents qu'il ne raprortera 
de dollars au bénéficiaire de la 
munificence politico-postale de 
M. Muloek.— Communiqué. 


RAPPORT DES DELEGUES 
DE LA PROVINCE DE 
QUEBEC SUR LE 
MANITOBA. 


Ce rapport élaboré, que notre 
journal a été le premier à publier, 
achève de faire son tour de pres- 
se. Ila, croyons-nous, produit 
un bon effet. L'Economiste le 
reproduit à son tour, en l’accom- 
pagnant de commentaires favo- 
rables à nos idées. 

“A tous ceux, dit-il, qui ne 
“peuvent rester dans nos vieilles 
“paroisses, ou qui n'aiment pas 
“la colonisation dans nos ma- 
“gnifiques terres boisées, nous 
“les exhortons à prendre le che- 
“min des pays d'en haut, non pas 
“demain, mais de suite.” 

C’est parler patriotisme et rai- 
son. Et c'est un peu délicat, de- 
vant un langage si sympathique, 
d'entreprendre de relever quel- 


| trouvent dans cet article Nous 
croyons utile néanmoins d'attirer 
l'attention de l'Economiste sur 
une phrase. Il dit : 


“seigaements contenus ce 
“rapport auraient dû être mis 
“devant nos compatriotes par 
|“des hommes compétents et 
|“d'antorité. Si on eût fait cela 


Professeur 


-peuvent vous aider dans votre noble travaï, je vous 


ques mots malencontreux qui se | 


“Il y a longtemps que ces ren- ram, 


ETS 


: 
ê 
7 


 Débilité, Impuissance; Maladies 
Toux, Catarrhe de la Tête et de l’ Estomae; Maladies de 
guérir toute ps souffrant des symptômes où maux 


peu importe qu’ elles soient à distance. Il vous suffira d'écrire au 
décrivant vos souffrances, et se basant sur sa science et son expé- 
| tisant votre cas, vous indiquant le traitemfent : 


il vous répondra en Francais, diagno- 


. Le Professeur Collins a fait un travail tout spécial, en guérissant par corre- 


permets de les publier pour le bien des amis souffrants. 
Je certifierai que le Purificateur du Professeur Coftins 


Cher Docteur Collins: 
Aprés avoir souffert de trus les 
symptômes de la débilité nerven- 


l'a ramené à la santé et qu’ il ne peut avoir son égal La. Votre dévoué, 
nur we 1991. 3 Filibert, 22 Sept. 1908. Wiliam Benger, 
395 71h Ave, New York. : Tehod, Mina 
Madame Boucher, dame bien connue de la societé francaise de New York, souf- Cher Docteur: ; 
frait d’un empoisonnement de Catarrhe du Sang et des Nerfs. Elle avait la tête et Vous savez combien j’ étais in. 


blesse des reins. Son teint était 
avait le sang complètement 
Professeur 


Collins et au bout de trois mois, elle écrivit ce qui suit: 


Mon cher Protessour Collins: 


is trop vous remercier de vos soins. Mon Catarrhe est complètement guéri, et je mesens 
RE RS Lu Loue Mo, à je nie dvts les Ma tête est soulagée et 
je suis débarrassée de cette mucosité qui m’ empoisonnait. Mon teint est revenu et je me sens rajeunie de 


quinze ans. 


Je vous tiendrai au courant de mon état, afin de m' adreëser de nouveau à vous au besoin. 


Toute correspondance-confidentielle. Tous les médicaments nécessaires po la guéri- 
soe seront expédiés par Exvress dans toutes les parties des Etats-Unis, du Mexique et du 
REURES DE CONSULTATION: 

: Tous les jours de 10 h. à { h., de 2 h. à 5 h. 
Tous les soirs de 7h. à 8h, * 


Canada. 


Nous demandons pardon à 
notre confrère, mais il ÿ a trente 
ans que cela a été fait. En 1871, 
l'épiscopat canadien, sur la sug- 
gestion de Mgr. Taché, engageait 
les membres du clergé à diriger 
vers nous un certain nombre de 
familles, en invoquant quelques 
unes des raisons mêmes données 
par l’Economiste. 

Depuis, des brochures, des 
lettres, des rapports de déléga- 


tion, ont été publiés et -dissé-| ministres des colonies anglaises 


tainés chaque année chez nos 
compatriotes aux Etats-Ums et 
dans la province de Québec. Des 
prêtres sont allés faire connaître 
les avantages de nos prairies. 
Les gouvernements, quoique ne 
faisant pas tout ce qu'ils auraient 
dû faire, ont cependant publié 
des rapports où l'on indiquait 
les ressources des pays d'en. haut. 
Le Rapport des Délégués est la 
continuation d'une œuvre qui 
n'a jamais chomé. Chaque effort 
amenait des conversions. Le 
dernier, celui que } 1 
apprécie avec tant de générosité, 
parait devoir en faire aussi beau- 
conp, grâce à la publicité que la 
presse a bien voulu Ini donner. 
Tant mieux! continuons 
pousser sur cette roue sans nous 
décourager ; l'évolution se fera 
plus vite. 


Toutes les femmes de ménage 
doivent souvent agir comme 
médecin de famille. Le Pain 
Killer pour tous les Pin maux, 


————_—_— — 
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la gorge remplies de matières qu’elle ne pouvait exspectorer. Cette mucosité en 
tombant constamment dans la gorge lui causait des maux de coeur, et elle ressentait 
come une boule au creux de l'estomac. Ses vivres la fatiguaient, la forcant à renvo. 
yer constamment des gaz. Elle se sentit naturellement constipéte d'une grande fai- 


à| le juge Rouleau. 


devenu jaune, taché de noire, annoncant qu'elle 
Elle se décida d'adopter le Purificateur dn 


bien. Je suis donc très sati: ar. 
sfait de vos remèdes, car ils m'ont soulagé plus que 
tout autre que j’ ai essayé depuis des années. Je suis 
âgé de 67 ans et je me sens conme un homme. 

Je désiderais vous exprimer de vive voix ma re- 


Votre ami reconnaissant, 


Mm. M. L. Boucher, 20 Août, 1901 


244 W. szième St, New York. 


Le Dimanche de 10 h. à 1 h. 


40 Ouest 34e rue 
à NEW YORK. 


sée durant son voyage à Terre 
neuve. 
+ de 
On prépare une autre exposi- 
sition Universelle, qui devra se 
tenir à Saint-Louis, E. U. en 1908, 
et dont le pétexte est la commé- 
moration de l'achat de la Loui- 
siane en 1908, 
CUTAIQUE 
Eundi lé 28 oct. se trouvait 
être le millième anniversaire de 
la mort d'’Alfred-le-Grand, roi 
d'Angleterre. On a célébré ce 
jour avec éclat dans quelques 
temples protestants. Alfred-le- 


On dit que l'hon. M. Flynn, le 
chef de l'opposition conservatri- 
ce à Québec, abandonnerait ce 
poste et que l'hon. L. P. Pelle- 
tier serait choisi comme son suc- 
cesseur à la prochaine session. 

“*# 

Sir Wilfrid Laurier a reçu 
une invitation officielle d'assister 
au couronnement du Roi, au 
mois de juin prochain. Il est 
entendu que tous les premiers 


NME TL Grand était pourtant catholique 
recevront cette invitation. Dans: Les dé Le 
PT les articles que les journaux ont 


consacrés à sa mémoire, On a cé- 
lébré ses qualités d'homme d’E- 
tat, de guerrier, de législateur, 
de savant et d'artiste. On à fait 
chef dans le Nord-Ouest. Il n'y Pr ana, hr La V er “+ 
à jamais eu de juge en chef dans | 4, 1, constitution britannique et 
des Territoires. Avant comme|j.;i{ence même dé la nation. 
depuis la mort de M. le juge On a dit combien sa vienaété 
Rouléau, c'est M le juge Richard- pure, exemple de faiblesse et de 
son qui, à raison de son sncien-|f,11, Mais on s'est abstenu de 
neté, en a toujours rempli plus|dire que la source où il avait 
ou moins les fonctions. puisé toltes ses vertus était le 
Les dépêches de ce matin an-|catholicisme. 
noncent que M. le juge Prender- “*. 
gast serait nommé au poste de-| Le meurtre du président Mc- 
venu vacant par le décès de M.|Kinley a amené une réforme 
dans la vie sociale américaine, 
Dorénavant, le président ne 
donnera plas Ia main : dans 
les réceptions officielles. 


Comme renseignement, nous 
nous permettrons de dire à la 
presse de l'Est que feu M. le 
jage Rouleau n'était pas jage en 


ACTUALITES 


L'assassin du président Mo- 
Kinley a été exécuté hier an 
moyen de l'électricité. Le mal- 


heureux a refusé jnsqu'au der- sa mesh » 1 


lInier moment et en blasphémant, | ut d'étre feloré do 


les secours de ls religion. son commandement à la suite 
s". d'an discours intempestif et vio- 
Son Altesse Royale la duchesse |lent prononcé à Edinburgh. 
d'York a été gravement indispo- À Suivre sur la Sème page. 


